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CRANS-MONTANA

Forum
public du PAES
•Le deuxime forum du PAES
(Plan d'action environriement
et sant) se tiendra au-
jourd'hui 12 mars ds 14 h 30
au centre scolaire de Crans-
Montana. Ii sera consacr aux
espaces rencontres mis en
place dans la station durant
1't dernier et sur ce qui doit
tre encore entrepris pour
donner Craiis-Montana un
nouveau dynamisme.

Yvan Aymon, directeur de
Valais Excellence, animera ä
cette occasion une conf&ence
sur le fime«Ra1its et pers-
pectives pour le tourisme
valaisan».

Ce dernier voquera ga1e-
ment les besoins des consäm-
mateurs modernes et com-.
ment adapter l offre
touristique en fonction des
nouvelies attentes des hötes.
Ce forum sera en outre l'occa-
sion pour les participants de
dcouvrir les diffrentes mesu-
res mises en place par le PAES
dans le domaine de la mobiit
et du bien-trc. ChSIC
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PATRICK DE MORLAN

Lequel d'entre nous n'a jamais enfourch un vlo et
retrouv instantamiment les sensations qu'il pro-
cure car comme le dit l'adage: «C'est comme le i'lo,
a revient toutseuL» Eh bien, avec le vlo 1ectrique,
nouvelle prestation offerte aux h6tes de Crans-
Montana, on d6couvre des mofions tout fait nou-
velles. Car sa prise en main, si eile est aussi simple
que celle du v1o traditionnel, procure le sentiment
d'tie un champion en puissance, sans EPO!

A peine est-on en seile qu'en donnantle premier
coup de pdale, on se sent pouss par une main in-
visible et cet «accompagnateur» restera prs du cy-
diste pourl'aider äpdaier tant qu'il ne cotipera pas
la batterie dont la commande se trouve sur le gui-
don. Les c6tes les plus redoutabies sont ava1es avec
une facffit d&oncertante et, comble de rafftne-
ment, le cydiste peut doser son effort ii sa guise
gr&ce auxpignons ä huitvitesses.

«Je n'en croyais pas mes mollets»
L'ide d'introduire ces v1os ä Crans-Montana

vient du PAES (Plan d'action environnement et
sanui) dont la philosophie est l'exercice physique.
Sa prsidente, Maria-Pia Tschopp, tait donc au
premier rang pour faire un tour d'essai et sa raction
ä 1'arrive &ait un mdiange de surprise et d'admira-
tion: ((En montantdessus, II m'a sembl un peu lourd
qzais ds quej'ai commenc ä pdaler,je n'en croyais
pas mes mollets tellement ii estfacile de grimper une
c6te en pdalant doucement, sans avoir c fournir
d'effort. C'est le contraire du vclomoteur oi l'on est
passf alors que lc, II faut pdaler,. en perinanence
pourque la batteriefonctionne. Je pense que c'est une
bonne introduction au VTT.»

Une autonomie de 50 kilömetres
Parmi les quatre mod1es proposs par la mar-

que, Alex Barras, propri&aire du magasin Alex
Sports, et ses partenaires dc Crans-Montana Tou-
risme ont choisi le Flyer C8 pour son autonomie et
sa facffiui d'utilisation. Cet engin offre en effet une
autonomie de 50 kilomtres sur le plat et de 25 kilo-
m&res en montagne.

Une fois l'ide lance de tranformer les pi&ons
en cydistes et d'attirer les automobffistes incondi-
tionnels vers un moyen dc locomotion amusant, fa-
dc et non poiluant, restait ä trouver des partenaires
h6teiers qul feralent la promotion dc ces vdio au-
prs dc leurs clients. Quatre d'entre eux, l'Alpina et
Savoy,.l'Elite, le Golf et le Rhodania, ont sduits
spontanment et ajouteront cc v1o ä leurs presta-
tions ds cet Mais les touristes pourront aussi
s'adresser Crans-Montana Tourisme qul disposera
dc deux vdios et auprs d'Alex Sports qul en aura
trois, plus un quatrime auquel est attele une char-
rette pour les enfants.

Plusieurs prsidents dc communes, Maria-Pia
Tschopp et des reprsentants dc Crans-Montana
Tourisme sont arrivs juchs sur ces vlos devant le
casino, partenaire dc l'op&ation, pour montrer

La petite reine
Iöctriqüe...•

TREIZE VELOS Ieciriques seront proposs
aux touristes de Crans-Montana cet
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l'exernple etinviter la population td&ouvnrce v1o
du futur

Encore une Initiative comme celle la et le pro
bleme de la circulation a Crans Montana sera regie,
en &e tout du moms

Alex Barras installe la batterie au bas du cadre du
velo lectrique. PDM
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Maria-Pia Tschopp: «Je n'en croyais pas mes mollets tellement ii est facile de grimper une cöte.» PDM
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CRANS-MONTANA

2e Forum public
Les citoyens du Haut-Plateau sont mvi-

ts ä un 2e forum public sur [es Espaces

Rencontre, le samedi 12 mars, ä partir

de 14 h 30, au centre sco[aire de Crans-

Montana. Le PAES a choisi de faire avan-

cer [a discussion en se demandant ce

qui doit tre fait pour donner ä La sta-

tion un nouveau dynamisme et faire de

Crans-Montana [a rgion qui marche.

Pour situer les prob[mes rencontrs par

Crans-Montana dans le contexte touris-

tique, le PAES a invit Yvan Aymon, di-

recteur de Va[ais Excellence, ä prendre La

parole. «Ralits et perspectives pour le

tourisme valaisan»: tel est le titre de sa

confrence.

Crans-Montana a test [es Espaces Ren-

contre durant 2 saisons touristiques et

un plan global de [a circutation sera

remis aux autorits d'ici juin 2006, dif-

frents sentiers sont venus comptter
l'offre en matire de balades, [es
consommateurs ont invit� dögus-
ter les produits du terroir, la lutte contre

[e tabagisme passif s'est concrtise
sous diff&entes formes. Tous [es projets

qui ont avanc de concert depuis ['au-

tomne 2001 ont permis une [arge r-
flexion sur Crans-Montana et sur [es

moyens que veut se donner [a station

pour trouver un nouveau dynamisme. Le

projet pi[ote prendra fin en juin 2006.
Le travail se concentre dsormais sur [a

prennisation des travaux du PAES.

Journ.Sierre+ Valais Central  
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Le

deuxime forum
public du PAES (plan
d'action environne
ment et sante) a eu net
tement moins de suc

ces que le premier en automne
dermer La faute au (trop beau)
temps2 Ou a un projet qui
apres un an de tests lasse deja
la population? Qui le sait2

Apres trois heures de
debat, bien mahn qui pourrait
degager une ligne de conduite
des propos tenus dans la salle
de gymnastique du centre sco
laire deMontaiia. D'im ct les
enthousiastes inconditionnels
d'une station «pdestre»: entre
tenants de zones de rencontre
avec priorit pi&onne et circu-
lation tres ralentie, ou tenants
de zones totalement pietonnes
(«Assez de demi-mesures!»), la
ligne n est pas infranchissable
tous demandent des trans-
ports publics renforcs et une
meilleure securite pour les pie
tons. Mais de l'autre cöt& et
pasmoins convaincus, se trou-
vent les partisans de l'automo-
bile Ils ne baissent pas les bras
et arguent de la topographie
du Haut Plateau pour deman
der surtout des parkrngs sup
plementaires, en plus d'une
circulation qui laisse son auto
nomie ä l'automobiliste et
canalise le piton sur des trot-

toirs. Ces opposants aux zones
rencontres ont pour eux un
bilan bivernal des zones de
rencontre tr'es rnitig.

Choix de societe

En bref, les six conseils corn-
munaux du Haut-Plateau se
trouvent confrontes a un vrai
choix de societe quel scenario
quelle mise en scne pour leur
tourisme, cette activit qui fait
vivre plus des deux tiers de
leurs populations? D'ici fin
avril, ils auront la tche dli-
cate de trancher, et Von peut
parier pour une srie de demi-
esieplut, que sur une
orientation ferme et claire,
confronte ä trop de pressions
financires.

Et C'est bien de gros sous
quil sagissait aussi samedi
dans cette runion publique
Sous le projet «Crans-Mon-
tana, la region qui marche» le
PAES esprait r&oltter une
srie d'ides pour revitaliser la
station La station qui marche
tant alors entendue dains tous
les sens du terme..;

Atmosphere, atmospJiere
Les remarques ont ponte sur la

convivia1it et l'attractivit,
souvent rsumes s.ous le
terme vague d'«atmos'phre».
La rduction du trafic est une
des premires rclarmations
autochtones, avec rrnutes de
contournement, parkings et
transports publics. Dans le
mme sens, pour plus de
convivialit dans la station, un
autre: «Ii faut faire de ces zones
de rencontredes pöles d'attrac-
tion.»Pourquoi ne pas rintro-
duire les ca1ches au dtriment
des voitures, se demandait un
tel, rveur et visionnaire. Pour-
quoi pas un kiosque ä musi-
que, lui faisait &ho tel autre.
Mais lintervention la plus
musc1e rappelait aux com-
munes quarante ans de pro-
messes non tenues. Crans-
Montana na toujours pas de
centre sportif, un manque cru-
cial et scandaleux.

Une habitante de conclure:
«Les des, on les a. Ii nousfaut
maintenant une instance poli-
tique qui s'occl.Ipe du Haut-
Plateau.» La logique mme.
Mais parfols la logique a des
raisons que la raison veut
ignorer.
Veronique Ribordy

Station cherche scenario
Crans-Montana est confronte ä un choiix de socit: Station pdestre ou station mcanise,

les communes devront trancher Mais c est toute une mise en scene touristique qui est a imaginer
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En avril, les tubulures qui annoncent !'essai de zone rencontre ä Crans et ä Montana disparaitront. Que choisiront les communes?
Le dbat populaire ne permet pas de le deviner. le ouveI ste

Voir le beau
Par Wronique Ribordy

1 Samedi Montana, on avait
invit la population venir
rver son avenir dans une salle
de gym, d&or au moins aussi

appropri aux grandes envoies
lyriques que la basilique Samt-
Pierre nest faite pour es
matchs de foot. Dans laprs-
midi, une gentille dame a dit,

en substance, que le paysage
l-haut est joli, mais que la Sta-
tion est bien laide. Et de sugg-
rer des «toits pointus». Chre

Madame, cest prendre le pro-
blme lenvers. Crans-
Montana est certes diff&ente
de bien des stations de monta-

gne. Eile a peu de toits pointus,
et beaucoup de toits piats, de

grandes baies vitres, de
baicons et de maonnerie, pour
des raisons historiques, iies au

dveloppement de
i'architecture moderne dans es
Alpes. Peu de stations peuvent

se targuer davoir attir autant
darchitectes novateurs au 20e
sicie. Davoir bti tant dhötels
de style international,
darchitectures de sanatorium
aux normes «hyginistes» der-
nier cri, de chalets aux lignes

contemporaines. Tout ce patri-
moine bti nest pas jeter, ni

transformer en tyroleries
pseudo iüxueuses ä coup de
bois sculpts et de peintures
doprette italienne. Crans-
Montana mrite qu'on
revitalise son patrimoine archi-
tecturai. Et quon en fasse un

exceptionnei argument de vente
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profil

aIIä

ParCorn&ia Müb1beger de Preux

lution de I'air.

Are, notre planete se porte mal. Et ce n'est pas sans

consquences pour notre sank
Le cortge des sympt6mes va de la simple migraine aux

risques de cancer Mais, chacun est, a son niveau,

en mesure d'chapper c certaines des pollutiöns
incrimines. Et surtout, ii est m&me dy remdier

Quand on vous parle sant et environnernent,
vous rensez peut tre aux catastrophes de

Tchernobyl Bhopal Seveso et Schweizerhalle ou
encore aux poulets la dioxine ou la maladie
de la vache folie. Or ce ne sont lä que les mani-

festations es plus flagrantes des pollutions sour
noises et diverses qui nous guettent. Pas besoin
d'tre savant pour se rendre compte que la plu-

part des aÖvits de 1 homme ne mnagent ni la
faune ni la flore ni les bipdes qui les ont

inities.
Commenons par ia pollution atrnosph&ique, la

plus familiäre Pour mmoire ii a fallu qu ä
Londres, 4'OOO personnes succombent en

quelques jours ä une trop forte accumulation de
dioxyde de soufre pour qu on prenne enfin au

srieux ses effets sur la sant C tait en decem-
bre 1952. Bien sür, depuis cet pisode drama-

tlque une kynelle de mesures de protection de
1 air ont prises tant au niveau euro$en que

mondial. Mais de nouveaux problmes se sont
ajouts aux anciens et la situation reste proccu-

pante en particulier dans les grandes villes

Quant aux polluants domestiques et autres sub
stances chimiques utihses large chelle ils ne

font pas la une des journaux tous es jours.
II n empche qu ils sont ternblement mesquiris

et que leurs mfaits quarid on russit es den
tifier donnent la chair de poule Car on s en

doute, ii n'est pas ais de remonter ä la source
de toutes ces nuisances tant elles sont com

plexes et difficilement mesurables Pourtant ces
dernires annes, les tudes se sont multipiies

et c'est tant mieux. Elles permettent enfiri d'y
voir plus clair et attestent du fait qu ä 1 ext&ieur
comme ä 1 nterieur nous ingrons notre insu

quantite de petites partkules, rsidus ou
vntirs rinn rcnmmanhk

environnement,
bobos...

I'air de nos villes et de nos

campagnes continue d'ötre

truff de polluants, et les
vhicuIes ä moteur restent
es champions de la pol-
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profil

La bagnole au pilori
D'abord, a gaze toujours trop du cÖt des missions du traf ic rou-
tier, et ce malgr les progrs techniques. Eh oui, l'amIioration des
moteurs, l'avnement des catalyseurs et de carburants plus pro-
pres ont beau diminuer la pollution de chaque engin, I'expiosion
du trafic rduit ces efforts quasiment nant, selon les conclusions
d'une r&ente tude de l'Office fdrai de i'environnemerit, des
forts et du paysage (OFEFP). En bref, l'air de nos villes et de nos
campagnes continue d'tre truff de poliuants, et es vhicules ä
moteur restent les champions de la pollution de l'air. De leur cÖt,
les corisquences sur la sant sont de mieux en mieux identifies.
Et les chiffres sont inquitantsl D'aprs un rapport du
Dpartement fdral de l'environnement et des transports (DETEC)
publik 'an dernier, quelque 1 '400 personnes meurent chaque
anne ä cause des gaz d'chappement'en Suisse, et la pollution
due au traf ic routier gnrerait annueliement un coüt de 1,6
milliards de francs en termes de sant. Et que dire des bronchites
et des asthmes chroniques en constante augmeritation, particuli-
rement chez les enfants?

Gare au "mauvais" ozone
A l'arrive de la beile saison, impossible aussi de passer sous silen-
ce es ravages causs par l'ozone, le mauvais, celui qui se forme au
sol et rythme l't de ses alertes. C'est lui qu'il faut traquer, et non
la fameuse couche d'ozone natureile de trs haute altitude qui a la
bont de nous protger du soleil. Pour rappei, le smog estival (c'est
son surnom) apparaTt par fortes temp&atures ä partir de substan-
ces &nises principalement par le trafic — encore et toujours tui! —,
ainsi que I'industrie et l'artisanat. Les symptömes? Des yeux qui
brCilent, la gorge qui gratte, diverses allergies et surtout une fonc-
tion pulmonaire et des performances physiques r&iuites.

Quand les maisons nous empoisonnent...
En outre, savez-vous que dedans, l'air est enco-

re plus pollu que dehors? Comme nous pas-
Sons 90% de notre temps dans des espaces
ferms, c'est tout sauf anodin. Qu'on se le

dise: les solvants, l'amiante, la fume du tabac,
es moisissures ou le radon peuvent transfor-

mer une pice en un heu aussi dangereux pour
la sant que le ccur d'un tunnel routier.

Mais au banc des accuss se bousculent aussi
le formaldhyde, les biocides ou encore es
pesticides. Le premier se complatt dans es

meubles agglomrs ou contreplaqus, es col-

es pour moquettes, les vitrifiants pour parquet;
quant aux seconds, ils sont frquemment utili-
ss dans es tapis de sol, es textiles, ou encore

es produits de traitement des plantes et es

insecticides. Et c'est sans parler des composs

organiques volatils qui prennent leurs aises
dans es produits d'entretien et de nettoyage,

es matires plastiques, es cuirs, es colles, ver-

nis, peintures et mme certains produits

cosmtiques.
Et comment agissent tous ces poisons domes-

tiques sur notre corps? Tout dpend de 'expo-
sition, et de leur concentration videmment,

mais on pense qu'ils sont ä l'origine de probl-
mes de muqueuses, de peau ainsi que de maux

de tte, troubles du sommeil, fatigue et rac-
tions allergiques, voire dysfonctionnements

neu rologiques!

Cellules et hormones sens dessus dessous
ii y a donc de bonnes raisons de se mfier des

substances chimiques. Chaque anne, des
milliers de nouvelles mol&ules sont commer-

cialises sans qu'on ait la moindre ide de leur
danger ou de leur innocuit. De plus, es syner-

gies eritre ces substances, qui pourraient bien
accrottre leur nocivit, ne sont pas connues.

L'industrie chimique elle-mme n'est pas int-
resse faire des tudes sur ce sujet, et pour

cause. Pourtant, a et l, des voix s'lvent
pour faire part de leurs craintes.>

les solvants, l'amiante, la fume du tabac, les
molsissures ou le radon peuvent transformer une

pice en un heu aussi dangereux pour ha sant
que le cwur d'un tunnel routier.

Le sperme d'un homme occidental contient ainsi

environ moiti moins de spermatozoides que
celul de son p&e ou de son grand-pre...
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profil

de I'air!
La menace climatique
On n'voque souvent que les spectacuiaires effets directs du

changement climatique: vagues de chaleur, inondations, Oui, ii faudrait ne plus mettre le
etc.... Or, leurs effets indirects peuvent tre taut aussi, si ce
n'est plus insidieux et destructeurs. Ainsi, les bouleverse- nez dehors, se le boucher dedans,
ments que connaTt le climat vont terme augmenter les mal-
adies occasionnes par es eaux souilles et transmises par arreter de faire des enfants, de
les insectes, de mme que la diarrhe et Ja malnutrition. manger, d'acheter, de se dplacer,
Celies consid&es comme tropicales, comme Ja malaria,
vont progresser vers es rgions tempres. Nada Osseiran, de respirer!
charge de communication pour l'environnement et la sant

l'OMS rappelle ce propos que «mme dans les pays
riches, nous ne sommes pas immuniss face aux effets du
changement climatique», et que la canicule de i't 2003 a

tu quelque 30'OOO personnes en Europe. Eile ajoute que si,
chez nous, an peut lutter contre ce genre de probImes en
concevant et en isolant mieux les bätiments, «pour les pays
en developpement, le dfi est plus difficile. Imaginez ce qui

s'y passe en cas d'inondations, par exemple pour les agricul-
teurs. En plus, les personnes les plus prtrites lä-bas sont
les femmes et les enfants, qui passent un temps fou chaque

—

jour ä chercher l'eau pour les besoins mentaires, et autour
du foyer destin ä la cuisson des repas, en respirant les M 0 ntan a, station

des combustiblesx'.
P10 n n 1 re

Au niveau suisse, ii existe un Plan Environnement et 5ant
(PAES), qui agit sur trois axes: la mobilit& Ja nature et Ihabitat. Pour

chacun de ces domaines, une rgion-piIote a choisie. Le haut-pla-

teau de Crans-Montana-Aminona, lui, sest engag pour Ja mobilit.
L'ide est de se distancer du trafic pour amliorer sant, bien-tre et savoir-
vivre et pour ce faire, de (re)mettre Ja marche et Je piton au goüt du jour.

Les principaux moyens pour y arriver? Crer des zones ä priorit pitonne,
tout en encourageant l'utilisation de parkings relais et de navettes gratui-
tes. Selon Maria-Pia Tschopp, prsidente du PAES pour Je haut-plateau, Je

projet avance, pas pas: «Nous disposons ä ce jour de quelque
300 km de sentiers pour l't et de prs de 70 km de chemins hiver-

naux. Nous voulons aussi toucher un autre public que celui de la jet

Set savoir les familles et le troisime äge. Mme les indignes
laissent maintenant plus volontiers leur voiture au garage.»

Et de conclure avec un adage ä garder en tote:
«51 l'on se comporte bien pour sa sant,

c'est bon pour /'environnement».
Et vice-versa!
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profil

v
Greenpeace, de son cöt& est persuade que notre alimentation, nos pro-
duits de consommation ou notre air intrieur peuvent tre les vecteurs

d'une contamination chimique multiple et continue. D'aprs lorganisa-
tion cologiste, ies liens entre lexposition ä cette poliution et la pro-
gression du cancer, les perturbations hormonales, l'asthme infantile et

les allergies paraftraient mme de plus en plus vidents. Le sperme
dun homme occidental contient ainsi environ moiti rnoins de
spermatozoides que ceiui de son pre ou de son grand-p&e...
Selon Greenpeace toujours, les facteurs de risque traditionneis
dans l'augmentation des affectioris observes, tels que ie tabac
ou i'aicooi, ie stress et la vieillesse, ont bon dos et ne suffisent
pas ä expiiquer cette croissarice. Et 'la paix verte" de continuer
ä iutter activement contre ies fiaux chimiques tout en appiau-

dissant chaque petit progrs, par exemple l'interdiction par l'UE
des phtaiates dans les jouets destins la mastication.

Grands et petits remedes
Tout le monde s'accorde dire que la sant est notre bien plus pr&
cieux. Or, iä, eile est menace. D'accord, nous n'avons de bin pas les
cartes en main pour amiiorer la situation. Mais rester es t*as bailants est
terriblement frustrant. Voici donc quelques conseils prveritifs.
Sur le plan de i'atmosphre, pour ne pas inhaler trop de substances dou-
teuses, le mieux est de faire un immense dtour, ä pied ou en transports
publics natureliement, pour viter es grands axes routiers. Autre solution:
quiper son vhicule d'un filtre ä particuies, surtout s'ii route au diesel.
Et quelle attitude adopter en cas de forte coricentration d'ozone? Ne se
mettre au volant sous aucun prtexte et renoncer au footing ainsi qu'ä
tout autre sport aux heures es plus chaudes de la jourfl4e. Surfer sur
www.ozone-tnfo.ch permet de conna?tre la situation dans sa rgion et
www.ozonok.ch, de tester ses connaissances sur le sujet.
Cöt poiluants domestiques, la devise est: bichonner son intrieur en le
rendant le plus naturei possible. Pour tout ce qui touche ä la pollution chi-

mique enfin, pourquoi ne pas mieux s'informeet mme par-
ticiper une campagne qui vise ä nsibiliser pro-

ducteurs et dtaillants? Plus de dtails
sous www.vigitox.org. 1
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profil

Humeur.

Dehors, c'est pollu, dedans encore plus. Mes fauteuils sont
bourrs au formaldhyde, mon natel met de l'Iectrosmog,
mon parfum pue les COV... Et je nose plus toucher au conte-
nu de mon assiette. Berk, du saumon au mercure, de la dou-
cette parfume aux nitrates! Et mon propre lait? Chiche quil
contient, iui aussi, de la dioxine. Mme la canicule tant atten-
due a un arrire-goüt dsagrabIe. Ma voiture d'ailieurs, je
n'ose plus la sortir, c'est eile la grande responsable du cancer qui
tue la plante ä petit feu.

Alors, que faire pour ne pas y passer aussi? Cultiver mes prop-
res navets, lever des carpes dans i'aquarium du salon et des
escargots sur le baicon? Arracher toutes les moquettes, rempla-
cer mes magnifiques meubies ariens par du bois massif lour-
dingue? Ou carrment emmnager dans un tipi avec le strict
minimum?
Et si je m'inscrivais au parti des Verts, voire grimpais sur une
baleine ou une centrale nuclaire pour manifester ä l'instar des
hros de Greenpeace... Oui, ii faudrait ne plus mettre le nez
dehors, se le boucher dedans, arrter de faire des enfants, de

manger, d'acheter, de se dplacer, de respirer!
Du calme, ma vieille, et au diable les prceptes. II est dj
19 heures et ii n'y a rien sur la table pour les mouflets. Et si je
prenais la 4 x 4 pour filer ä l'Aperto de la Gare prendre
une Capriciosa surgele?
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Deux cents 1ves de Crans-
Montana ont enqut sur
l'histoire du tourisme dans
leur rgfon. Le rsultat de ces
recherches est expos au
centre scolaire de Montana,
du 20 mai au 20 juin, puls au
Rgent du29 juillet au 4 sep-
tembre, vernissage vendredi

ä 16h30. Ce projet entre dans
le Plan d'action environne-
ment et sant (PAES) et mar-
que le centenaire de la So-
ci& de dve1oppement de
Montana avec 1 &Iition d «Un
sicle de tourisme ä Crans-
Montana» de l'ethnologue
Sylvie Doriot ä paraitre cet

Les travaux des 1ves
metterit en vidence l'impor-
tance du tourisme et des sa-
natoriums pour la rgion. Les
1ves ont comp1& l'histoire
chronologique du Haut Pla
teau puls recueffil les tmoi-
gnages des protagonistes en-
core vivants. VR

P'us
quune mode,

Lporren?t

CRANS-MONTANA

Exposition sur le tourisme
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VRONIQUE RIBORDY

En 1933, Charles Antille, hte1ier
ä Montana, imaginait un funicu-
laire reliant Crans ä Montana. La
crise conomique ruinait cet es-
poir dc «fusion» entre deux cen-
tres en pleine flvalit. Sept d6-
cennies plus tard, on ne parle
plus fusion, mais de «concept di-
recteur intercommunal», ce qul
peu ou prou reviendrait au
mme.

Le PAES a mandat deux ar-
chitectes issus du Poly dc Lau-
sanne, deux enfants du pays,
pour examiner la question sous
l'angle dc l'urbanisme et du bti.
Ambroise Bonvin et Isabelle Ev&
quoz ont prsenui leur analyse dc
la station, im texte sans conces-
sion ni parti pris. Leurs cönclu-
sions seront intgr6es i l'ouvrage
de 1'ethno1ogu Sylvie Doriot at-
tendu pour cet «Un sicle dc
tourisme Crans.-Montana», une
lecture du territoire qui pose la
question identitaire. Ces recher-
ches doivent permettre aux poli-
tiques dc repenser le dve1oppe-
ment dc Crans-Montana.

Isabelle Evquoz et Ambroise
Bonvin commencent par lire le
paysage naturel et bti. Ils font
ensuite une analyse critique du
dveloppement dc la station.
Tout bien rsum, les architectes
posent deux simples questions:
qu'avons-nous hrit du pass?
Comment voyons-nous l'avenir?
Leurs rponses sont plus quen-
courageantes.

Des atouts puissants
Dabord, Crans-Montana au-

rait bcaucoup hrit, gographi-
quement et culturellement. Sa Si-
tuation exceptionnelle, sur un
plateau ponctu dc lacs, garde sa
beauui. II faut seulement «redon-
ner un sens aux diff&ents espa-
ces». Or, un espace nest pas fait
que depleins, ilyfaut aussi des vi-
des. Cest li-dessus quinsiste le
rapport. -«Arr&ons de bourrer des
b&iments dans les vides et conser-
vons des espaces publics de qua-
lit», voilt en gros le premier
message.

Le deuxime consisterait i
dire: «Luttons contre le chaos des
constructions».

Comprendre la structure
Dansles deux cas, II faut com-

prendre la structure du paysage
pour rtablfr un certain ordre.
Crans-Montana suivrait grosso
modo trois lignes horizontales,
toujours perceptibles le long des
crtes du Haut-Plateau. La sta-
tion a pour particu1arit suppl&
mentaire dc ne pas avoir im seul
centre, mais bien huit ou neuf.

Tout l'art consisterait les reier
tout en mettant en valeur cette
horizonta1it. Rien ä voir avec le
morcellement vertical des six ter-
ritoires communaux qui se parta-
gent le gteau depuis cent ans...

Chaque «centre», que cc soit
une rue (les galeries dc Crans),
une place (Les Vignettes), un es-
pace (le golf) doit tre rci aux
autres. Mais chacun garde son

identiui: la t&e du funiculaire dc-
vrait devenir un vrai p1e d'ac-
cudil, la Moubra im vrai centre
sportif; les Mlzes conserver son
rle dc but dirne promenade my-
thiquc dans toutes les Alpes. Le-
on des architectes: «On peut
changer les bc iments, mais ii ne
faut pas oublier l'essentiel du
contenu d'avant, faute de quoi la
ville s'appauvrit et meurt». Une
des nouveauts du discours est
pcut-tre aussi lii: consid&er
cette agglom&ation comme une
ville, avcc les problmes, les
avantagcs et les inconvnients
qui liii sont lis: dynamisme qui
peut vircr au chaos, gestion obli-
gatoirc du trafic et des espaces
publics par un pouvoir fort et co-
h&cnt. Entre les lignes du rap-
port, on lit sans cesse la ncessiui
dc penser «colleciivit publique»,
«infrastructure», «plan d'cnsem-
ble».

Les urbanistes font des pro-
positions plus prcises: d&our-
ner le trafic dc certains centres ou
promouvoir un transport public
«en site propre» cntre Crans et
Montana. Voil que resurgit la
pense prmonitoire dc Charles
Antille, h6telier ä Montana dans
les annes 30, qui proposait dji
un funiculaire horizontal...

Savoir garder les lignes...
CRANS-MONTANA a encore tout pour bien faire, condition de prendre des dcisions politiques
fortes pour sauvegarder les espaces verts et soigner l'espace public. Parole d'urbanistes.
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POLITIQLJEMENT
ACCEPTABLE

Qa y est, es chercheurs man-
dats par le PAES ont rendu
leur copie. Maria-Pia
Tschopp, prsidente du
PAES, et FranQois Parvex
sont chargs de jouer le räle
de la courroie de transmis-
sion avec les six communes
du Haut-Plateau.

«Les conclusions de ces ar-
chitectes ont Ja force d'une
6vidence», note Maria-Pia
Tschopp. Eile retient en parti-
culier les lignes horizontales
qui marquent le dveloppe-

ment de la station, le besoin
despaces verts et de lieux
publics anims, «ces Iieux
qu 'on aime visiter nous-m-
mes I'tranger». Franois
Parvex note la multiplication
des centres «tous fonction-
nels, ce qui donne envie dal-
1er de I'un ä I'autre... et rend
Je projet politiquement ac-
ceptable». Gilbert Strobino,
architecte galement man-
dat par le PAES, souligne le
dfi que reprsente ce ren-
versementde situation: «06-

velopper une horizontalit6
entre en concurrence avec Ja
verticalit6 des communes.»
L'ethnologue Sylvie Doriot va
plus bin: «La station devrait
&re ce noyau identitaire qui
r6unit tous les habitants des
communes.» La conclusion
s'impose tous: «Les d6ci-
sions pour Je centre se pren-
nent aujourd'hui en p6riph6-
ne.» Le PAES analyse, aux
communes d'en tirer bes
conclusions.

Le go Je Crans-Lontana garde Ja marque des lignes de torce, ces cr - te-s qui traversent toute la station et ui donnent son caractre horizontal si
particulier. PHOTOS E T
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Propositions
Rflchir aux zones publiques
et prives, construire des pro-
menades, des places, densifier
tes centres et soigner laccueil
prs de la täte du funiculaire:
voilä quelques-uns des axes qui
ressortent de cette analyse.

Ambroise Bonvin et Isabelle

Evquoz souhgnent lurgence
de coriserver des espaces natu-
reis libres: «Ces morceaux de
nature seraient de vritabIes
poumons verts ciamant le
chaos des promotions immobi-
Iires»
En plus du golf ou de la colline
de lH6tel du Parc (vritables
monuments patrimoniaux), un
espace public libre peut encore

rurnr les diffrents centres de
la station dansune sorte de
long parc horizontal. Le long de
cet espace vert se grouperaient
les infrastructures sportives. II
suffiraitde raliser le projet du
concours darchitectüre autour
de la Moubra.

Deuxime postulat, Crans-
Montana sest voulu une station
moderne depuis ses origines:
«II faut tre fiers de ce patri-
moine exceptionnel, clament
les architectes, et arrter de
vouloir sa disparition au pro fit
dun kitsch sans racines loca-
les.»

Troisimepostulat, ii faut reVe-
nir une lecture du territoire.

•Les architectes dnoncent par
exemple la banalisation des ta-
lus.Ambroise Bonvin.
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(RANS-MONTANA .

Espaces Rencontre

fina1iss

Les autorits potitiques ont pris
teur dcision concernant [es Es-
paces Rencontre ä Crans-Monta-

na: te centre de Crans deviendra

une «zone 30» (priorit aux voi-
tures) et [e centre de Montana
une «zone de rencontre» (priori-
t aux pitons). En attendant la
finatisation de [a procdure 1-
gaLe, Les rg[es actuet[ement en

vigueur sont maintenues, no-
tamment pour cet t: priorit
aux pitons, vitesse timite ä 20
km/h et priorit de droite. L'es-
thtique t'entre et ä [a sortie
des zones sera amLiore.
Dar* le secteur de Montana, [es
autorits communates de Ran-
dogne confirment La zone de
rencontre pour [es vhicuLes ä
['avenue de ta Gare, avec La vo-

Lont, ä moyen terme, de crer
une zone pitonne sur cet axe.
Concernant Le mme quartier, Le
Conseil. tudie La possibiLit de
crer un parking sur Le terrain
du Regina ou dans te secteur de
La haLLe PetLicioLi. La zone de

rencontre au centre de Montana
est aussi maintenue. Rar contre,
du cöt de Crans, ta zone ren-
contre n'a pas convaincu [es
conseits communaux de Lens et
de Chermignon pour des raisons

de s&urit essentiettement.
Les hötes questionns par
Crans-Montana Tourisme se
montrent pLutöt satisfaits de
L'exp&ience mene dans La sta-
tion: 14% La trouvent excetten-
te, 51% bien, 14% sufflsante et
19% insuffisante. Selon t'va-
Luation du PAES, 2/3 des per-
sonnes interroges sont favo-
rabtes ä ces Espaces Rencontre.

Le PAES poursuivra son mandat,
en ptanchant sur La rdaction
d'un pLan sectoriel de La mobiti-
t ä Crans-Montana. Sa mise en
uvre, seton [es responsabLes,
prendra des annes, et devrait
«constituer un des Lments ä
mettre en place pour Lutter
contre ['rosion des nuites ä
Crans-Montana».

1
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hoohmrn,ve !

Crans-Montana

Pitons et autos
se cötoient

• Faut-il donner ou non
la priorit aux pitons dans
les centres? Crans-Montana
apporte une rponse multiple
ä cette question.
Redynamiser le centre de la station de
Crans-Montana, tout en incitant les
gens ä se dplacer davantage ä pied:
voilä le mandat donn au «Plan
d'action environnement et sant»
(PAES). L'objectif, en tant que projet
piote soutenu par 1'Office fd&al de la
sant publique, est de servir de labora-
toire ä chelle 1/1 pour trouver des
solutions utiles ensuite d'autres
rgions.

L't dernier, puis l'hiver, Crans-
Montana a test ce qu'elle a appel les
Espaces Rencontre. Suppression ds
passages pour pi&ons mais possibffit
pour eux de traverser n'importe oü,
vitesse des voitures 1imite ä 2Okm/h:
les rg1es fd&a1es en vigueur dans les
zones de rencontre ont appliques.
Aprs enqutes auprs des touristes et
des gens de la rgion, ainsi que deux
forums publics, un rapport a remis
aux autorits. Celles-ci ont maintenant
mis ä 1'enqute leur concept de signali-
sation: Crans-Montana a choisi de
donner priorit aux autos ä louest, aux
pi&ons l'est.

La procdure prenant du temps,
rien de dfinitif ne peut tre mis en
place avant plusieurs mois. Ce sont
donc les mmes rgles en vigueur
durant l'essai qui font provisoirement
toi.

Le manque d'uniformitö
suscite des craintes

Le secteur de Crans donne la priorit
aux autos, dans une zone 3Okm/h oü
les pitons traversent lt oü ils veulent,
mais en cdant la priorit aux voitures.
A Montana, on garde la «zone de
rencontre» (priorit aux pi&ons et
vitesse 1imite ä 20 kmlh) dans l'avenue
de la Gare; les quartiers seront 1imits

3Okm/h et Je rseau principal ä
50 kmlh. Cette multip1icit des rg1es
ne manque pas d'inqui&er certains ha-
bitants qui se demandent «comment
expliquer aux hötes qu'ils doivent se
conformer ä des limitations de vitesse
diffrentes dans une mme station, que
parfois Je phfton est prioritaire, parfois
non»?

Du cöt de Crans-Montana Touris-
me (CMT), on regrette aussi qu'il n'y alt
pas d'uniformit sur tout Je Haut-
Plateau. «Nous ne perdons pas espoir
que Ja station puisse un jour, dans ses
centres, offrir des zones entirement
pittonnes», note Jörg Romang ä CMT.
Car les hötes ont nombreux ä dire
qu'ils souhaitaient des espaces piton-
niers. Pour la 2e saison, CMT fait un
effort tout particulier pour animer les
rues afin d'inciter les hötes y dam-
huler.

www.paes-crans-montanach

Danielle Emery Mayor

roposer dos Instants dc d t nt
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